
Le quartier dans lequel nous 
vivons a été, durant de très nom-
breuses années, à vocation indus-
trielle. De nombreuses entreprises 
occupaient des centaines d’ouvriers. 
Nous pensons au dépôt des TL, à la 
Fonderie Perret située à la rue de 
Genève, à Paragon, Durafourg et, 
un peu plus loin en direction de 
Renens, Iril, la fabrique de bas 
qui occupait de très nom-
breuses femmes, pour n’en 
citer que quelques-unes. 
Il y a également l’Ecole 
des Métiers qui forme les 
jeunes à la menuiserie, la 
mécanique ou l’électricité. 
De cette histoire ouvrière, 
il en reste un quartier dit po-
pulaire avec des logements 
plutôt bon marché ou subven-
tionnés et, de fait, des habitants 
dont le revenu est plutôt en dessous 
de la moyenne lausannoise, prove-
nant de nombreux pays pour ame-
ner leur force de travail. 

C’est pour cette raison que le 
comité de rédaction de votre jour-
nal a décidé d’évoquer, dans ce nu-
méro 2, les métiers exercés par les 
habitants de Prélaz-Valency. Ainsi, 
nous avons rencontré des aînés à 
la Fondation Clémence et dans les 
appartements protégés de Sirius. Ils 
nous ont raconté une partie de leur 
vie professionnelle, dans le quar-
tier ou plus largement à Lausanne. 

Nous avons rencontré le curé de 
Saint-Joseph à qui nous avons de-
mandé s’il exerçait un métier… Les 
animateurs du Centre socioculturel 
évoquent leur profession d’anima-

teur vue par des usagers 
et en autoportrait. Et, pour ne pas 
déroger aux bonnes habitudes, nous 
vous avons concocté un article 
historique sur l’Ecole des Métiers 
– ETML actuellement. 

Nous gardons aussi toujours un 
espace pour parler des manifesta-
tions qui ont eu lieu ou vont avoir 
lieu.

Nous avions prévu une paru-
tion mi-mai mais, compte-tenu de 

j urnalPrélaz
Valency

Les dernières nouvelles du quartier de Prélaz-Valency !

Edito
www.journaldeprelaz-valency.com

no 2

Mai
2020

Un emploi chez Paragon         	 p. 7
Des animateurs socioculturel	 p. 8
Que cache le sigle ETML		  p. 10
Agenda				    p. 12

la pandémie du Coronavirus, nous 
l’avons quelque peu retardée de 
manière à ce que ce journal puisse 
continuer à être présent, non seule-
ment dans les boîtes de courriel et 
dans les boîtes aux lettres, mais aus-
si dans les commerces et les lieux 
d’accueil des enfants. 

Nous espérons beaucoup que 
cette pandémie et le confine-

ment qui y est lié ne vous 
ont atteints que dans une 
mesure « raisonnable », 
tant en ce qui concerne 
votre santé que vos em-
plois, et que dans tous les 
cas, les services de santé 

et ceux liés aux questions 
d’emploi ont pu agir et réagir 

pour vous aider à franchir ces 
moments difficiles.

N’oubliez pas que ce journal est 
le vôtre : sur le site internet, sur 
Facebook, par courriel, par courrier. 
Nous récoltons volontiers vos idées, 
évoquons les manifestations que les 
associations desquelles vous êtes 
membres ou vous-même organisez. 
Ne vous gênez pas de le transmettre, 
sur papier ou par courriel.

Nous vous souhaitons d’ores et 
déjà un bon été et vous retrouve-
rons, en principe, en septembre, 
pour le numéro 3 !

		         Gérald Progin
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